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Les Monts Caraïbes correspondent à la partie la plus méridionale de la 
chaîne volcanique de la Basse-Terre en Guadeloupe, une chaîne longue 
de 55 km dominée par la Soufrière. Ce massif volcanique vieux d’environ 
500 000 ans, présente lui-même plusieurs sommets dont le plus élevé 
culmine à 687 m. Des points de vue exceptionnels s’ouvrent depuis les 
versants escarpés. L’étroit cordon littoral est uniquement longé par 
une route départementale et l’habitat s’étage à partir des ravines les 
plus ouvertes. Le périmètre d’intervention du Conservatoire du littoral 
concerne 592 ha situés sur le territoire de Gourbeyre, dont 253 ha 
propriété du Conservatoire. 

Les Monts Caraïbes
Guadeloupe
Commune de Gourbeyre

Un véritable sanctuaire écologique à dominante 
forestière
Le relief très marqué des Monts Caraïbes, caractéristique 
des volcans de type explosif, a la particularité d’abriter trois 
types de forêts. La forêt ombrophile, encore appelée forêt de 
brouillard en raison des brumes fréquentes, est présente sur 
les crêtes et sommets. Une grande abondance d’orchidées, 
de mousses et d’espèces protégées s’y développent 
tandis que les lichens qui habillent les branches offrent un 
spectacle féérique. Entre 250 - 500 m d’altitude, la forêt dite 
sempervirente saisonnière voit ses arbres perdre une partie de 
leurs feuilles après une courte saison sèche. Les accès limités 
et la topographie sont ses meilleurs atouts de conservation. 
Enfin, la forêt sèche se développe vers le littoral rocheux. 
Les espaces façonnés par les activités humaines sont plus 
fragilisés : zones de pâturage extensif, anciennes plantations, 
petits jardins créoles en milieu forestier, habitat dispersé…
Côté faune, le massif accueille des espèces endémiques de 
la Guadeloupe comme le Pic de la Guadeloupe, l'Hylode de 
Pinchon (une grenouille menacée), la Grande chauve-souris 
brune guadeloupéenne…

Un territoire vivant
L'observation des paysages donne à elle seule une lecture de 
l’histoire des Monts Caraïbes. Les vestiges archéologiques, 
d’habitations et leurs chemins pavés, mais aussi la végétation 
témoignent du passé agricole : cacaoyers, caféiers, agrumes, 
manguiers, avocatiers… Ce patrimoine confère une identité 
propre aux Monts Caraïbes, favorisant un réel attachement 
des habitants.
S’il est ancré dans l’histoire amérindienne et coloniale, ce 
territoire n’en est pas moins le support d’une économie 
diversifiée : activités de loisirs dont la randonnée, agriculture, 
extraction de la pouzzolane par la carrière de Rivière Sens, 
activités de recherches scientifiques par l’Observatoire 
Volcanologique et Sismologique de Guadeloupe.

Des paysages uniques mais fragiles
Les Monts Caraïbes font l’objet d’un projet de classement : 
leurs pentes boisées tombant dans la mer composent des 
paysages uniques. Pourtant les zones urbanisées tendent à 
grignoter ce massif forestier d’une grande valeur. De même, 
la zone d’extraction de la carrière de Rivière Sens représente 
un important périmètre gagné sur la forêt dont il convient de 
circonscrire les effets. 
Quant aux ravines étroites et encaissées, elles soulignent un 
réseau dense de cours d’eau au régime torrentiel, mais sont 
fragilisées par les activités humaines. Carrière de Rivière Sens
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Préserver le capital du site, constitutif de son identité

Au cœur des Monts Caraïbes, l’essentiel des paysages et de la biodiversité des massifs forestiers semble être resté intact, 
protégé par la difficulté d’accès. Pourtant, à y regarder de plus près, cet écrin naturel est quelque peu menacé par les 
phénomènes d’étalement urbain, l’altération des berges des cours d’eau, la dynamique de certaines espèces exotiques 
envahissantes et le développement d’activités inappropriées. Le plan de gestion vise à endiguer ces dégradations pour 
préserver durablement la qualité des paysages et des milieux naturels.

Seule une approche globale de l’évolution des activités, 
conciliant la diversité des usages, est garante d’une 
valorisation pérenne du territoire et d’une conservation 
efficace des milieux naturels.

Des éboulements liés à l'exploitation de la carrière du Morne Cateau

Préserver l’étendue du massif forestier hébergeant une  
grande richesse d’espèces
Face à l’importance des espèces endémiques, protégées 
et/ou menacées, un diagnostic écologique s’impose pour 
localiser les zones les plus sensibles. Les activités agricoles 
non encadrées, la récolte de bois et de graines doivent 
être limitées et mieux encadrées sur le site. Il convient 
donc de continuer la politique d’acquisition menée par le 
Conservatoire du littoral sur les parcelles sensibles, afin 
de contrer l’extension de l’urbanisation et les activités ou 
projets menaçant l’intégrité du patrimoine naturel. 

Protéger de l’érosion les pentes des ravines 
Quand elles s’exercent près des cours d’eau, les activités 
(agriculture, pâturage, charbonnage, randonnées…) 
fragilisent les berges : l’absence de zone tampon le long 
des ravines favorise les glissements de terrain, ce qui 
dégrade les cours d’eau. L’objectif est donc d’instaurer 
des zones tampons sur les ravines. Cette mesure passe 
par une sensibilisation des riverains mais aussi, selon 
les contextes, par l’élimination des dépôts de déchets à 
proximité des cours d’eau, le déplacement de certaines 
activités, voire le démantèlement des cultures non 
autorisées sur ces espaces fragiles. L’enjeu concerne 
tant l’environnement que la santé publique (risques de 
pollution de l’eau) et la sécurité (risques de glissement 
de terrain). 

Faire évoluer l’agriculture vers des pratiques agricoles et 
forestières raisonnées et durables 
Les Monts Caraïbes étaient autrefois une zone agricole 
riche de par la qualité de ses sols et du climat humide, 
expliquant un ancrage des traditions agricoles. Néanmoins, 
ces activités entraînent des dégradations quand elles 
interviennent sur des sites boisés et fragiles, alors même 
que certains terrains ouverts ne sont pas exploités. L’objectif 
est donc d’accompagner l’évolution vers des pratiques 
agricoles respectueuses des équilibres écologiques et 
génératrices d’une plus forte valeur ajoutée comme la 
vanille et le cacao, tout en optimisant la répartition des 
exploitations. 
L'encadrement des pratiques agricoles passe par la 
signature de conventions entre la ville de Gourbeyre 
et les agriculteurs. L'objectif est de favoriser les 
pratiques enrichissant le paysage, accompagner les 
conversions en agriculture biologique, mettre des terrains 
appropriés à disposition des exploitants agricoles… 
Cette revalorisation ne peut s’envisager qu’à partir de 
négociations avec les propriétaires privés et d’actions de 
sensibilisation/formation. 

Veiller à contenir les impacts de la carrière 
La carrière a une autorisation d’exploitation pour les 30 
prochaines années avec toutefois des conséquences 
significatives sur l’écosystèmes forestiers des Mornes 
Cateau et Grand Voûte. À court terme, l’objectif est d’éviter 
des glissements de terrain ; à plus long terme, il s’agira de 
permettre au couvert végétal de reprendre ses droits sur les 
anciennes zones d’extraction. 

Encadrer la chasse
La mise en place de conventions avec la fédération 
départementale et une association locale de chasse à 
structurer doit permettre de réguler les pratiques et de 
protéger certaines espèces comme la Grive à pattes 
jaunes (dont la chasse est en cours de régulation). Cela 
contribuera également à éviter la surfréquentation tout en 
éloignant les zones de chasse des sentiers.

Endiguer la dégradation du patrimoine culturel 
Poudrière du Houelmont, tombe Morne Griselle, Case 
Madinecouty, cimetière des Jésuites, habitation Bisdary, 
sucreries… ce patrimoine présente un état de conservation 
hétérogène et surtout tend à se dégrader. L’objectif est de 
mettre en place les conditions d’une remise en état des 
principaux éléments, en vue de leur intégration dans une 
démarche de valorisation des Monts Caraïbes. Une étude 
doit cadrer les ambitions et permettre une estimation des 
travaux : nettoyage, remise en état et sécurisation.

Maîtriser les populations d’espèces exotiques envahissantes 
qui prospèrent dans les milieux naturels ou semi-naturels : 
tulipier du Gabon, liane corail, bambou, pomme rose…

Seuls les chemins permettent l'accès aux pentes du massif forestier

Construire un projet de territoire durable en conciliant les usages



Développer le potentiel écotouristique 

www.villegourbeyre.fr

www.conservatoire-du-littoral.frwww.developpement-durable.gouv.fr

www.conservatoire-du-littoral.frwww.developpement-durable.gouv.fr
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Découvrir les plans de gestion du Conservatoire du littoral

Gestionnaire Partenaires

Mai 2017

Le Conservatoire du littoral a pour mission d’acquérir les 
espaces fragiles et remarquables des rivages français, de 
les protéger et de les ouvrir au public.

Construite à partir du plan de gestion complet, qui est 
établi en concertation avec les acteurs du territoire, cette 
brochure synthétise les spécificités du site et les choix 
effectués pour son aménagement et son entretien.

Retrouvez les brochures de la collection sur le site 
Internet www.conservatoire-du-littoral.fr 

Téléchargez l’application mobile 
http://cloud-my-media.odolium.com/cdl/

Conservatoire du littoral 
Délégation Outre-mer 
Antenne Guadeloupe
Cité administrative de Circonvallation
97100 Basse Terre
Tel : 05 90 81 04 58
guadeloupe@conservatoire-du-littoral.fr

Les activités touristiques restent peu développées par 
rapport à d’autres secteurs de Basse-Terre. L’objectif 
est de positionner le territoire comme une destination 
écotouristique à part entière, à la hauteur de ce massif 
remarquable :

Renforcer l’offre de randonnées en améliorant la 
qualité du balisage des sentiers et en sécurisant 
certains passages. Certains cheminements sont 
à optimiser et d’autres sont à créer pour canaliser 
les flux de visiteurs, éviter la multiplication des 
faux sentiers et offrir aux visiteurs des circuits 
de découverte agréables. Ils devront autant que 
possible suivre les traces existantes, sans porter 
atteinte aux espèces vulnérables. Certains parcours 
traversant des parcelles privées, des conventions de 
passage devront être signées avec les propriétaires. 
La création de points de vue augmentera l’attractivité 
des sentiers. 
Une gestion des flux automobiles et des stationne-
ments est à prévoir : les principaux départs sont à 
équiper de zones de stationnement pour les randon-
neurs, en soignant leur intégration paysagère. 
Une nouvelle signalétique sera nécessaire pour 
indiquer les parcours, sensibiliser et expliciter les 
points remarquables. 

Intégrer plus largement l’offre de randonnée à une offre 
touristique diversifiée : activités multisports, hébergements, 
artisanat… 

Améliorer l’accueil et la sensibilisation du public.  
La commune de Gourbeyre envisage une valorisation de 
l’ancienne demeure coloniale Bisdary comme lieu d’accueil, 
jouant le rôle de porte d’entrée sur les Monts Caraïbes. 
De même, une valorisation de l’observatoire scientifique 
permettrait de disposer d’un site muséographique dédié à 
la compréhension des phénomènes volcaniques. De tels 
projets sont à développer en cohérence avec des actions de 
valorisation et de pédagogie portant sur les Monts Caraïbes.

Le renforcement de la signalétique accompagne les projets d'accueil 
du public

L'habitat dispersé tend à rogner le massif forestier

www.onf.fr agriculture.gouv.fr www.guadeloupe-parcnational.fr


